
TRIBUNES

JOUY, VILLE D'AVENIRS ! 

La participation citoyenne a toujours été 
l’ADN de la majorité municipale. 

En 2020 et 2021, les Jocassiens ont pu 
s’exprimer sur les choix de la couleur de la 
passerelle des Tremblays ou de la fresque 
murale du calligraphe 2Flui. 

Nous étions alors, souvenez-vous, fortement 
contraints par les contextes sanitaires 
d’époque. Pourtant, nous prouvions là, très 
tôt, notre volonté d’associer les Jocassiens 
dans les projets de la Ville.

Ces deux opérations furent couronnées de 
succès. Des succès car ce furent, en réalité, 
des nouveautés. 

Des nouveautés qui résidaient dans la 
confiance  accordée aux Jocassiens. Un maire 
et son équipe municipale ne décident pas de 
tout. Rapprochez la décision finale du citoyen 
ne peut qu’encourager la démocratie, nous en 
sommes convaincus.

Cette méthode, nous l’avons appliquée en 
2022. Il s’agissait pour les Jocassiens de 
choisir alors la nouvelle identité visuelle de 
leur ville. De nouveau, ce sondage grandeur 
nature a motivé les foules. Plus de 1100 
personnes avaient souhaité s’exprimer. Un 
record.

En 2023, nous franchissons une nouvelle 
étape dans la consultation citoyenne. 
Cette fois, en effet, nous demandons aux 
Jocassiennes et aux Jocassiens de donner 
leurs idées sur l’aménagement d’un quartier 
entier. 

Cette concertation n’a aucun caractère 
obligatoire ou légal. Elle illustre uniquement 
notre volonté toujours intacte de rapprocher 
les projets de celles et ceux qui vont les vivre. 

Penser un quartier ne se fait pas qu’en termes 
techniques, nombreux sont ceux qui optent 
alors pour des standards de fabrication 
impersonnels et sans âme. Nous, nous 
estimons que pour penser un quartier, il faut 
d’abord l’habiter et le vivre. 

Près de 200 Jocassiens ont souhaité 
participer à l’atelier citoyen du 23 novembre 
dernier et impulser ainsi une idée au futur 
quartier des Éguerêts. Résultat : un centre 
culturel bondé, des sourires, des idées et des 
remerciements.

Nous tenons, nous aussi, à remercier 
l’ensemble des participants pour la qualité 
des productions et vous donnons rendez-
vous le 29 février prochain pour faire en sorte 
de commencer cette nouvelle année par des 
vœux d’aménagement qui feront de Jouy, une 
ville durable…

Belle année de participation citoyenne à 
toutes et tous. Que la santé vous protège.

La majorité municipale, à vos côtés.

Nous publions dans cette page les textes tels qu’ils nous ont été transmis.

POUR SERVIR JOUY 

Le Service Public en danger à Jouy-le-Moutier

En un an, trois équipements publics ont été 
fermés à Jouy-le-Moutier :

• Le centre des loisirs des Rougeux, fermé 
pour cause de présence d’amiante, sans 
que la municipalité ne propose de solution 
de remplacement aux enfants, hormis des 
garderies dans les écoles.

Des logements seront-ils construits à la place 
du centre de l’accueil de loisirs ?

• La crèche des Petits Pas, à la côte des 
carrières, est fermée depuis plus d’un an. 
Merci pour les familles qui attendent des 
places en crèche désespérément !

• La maison des associations, dont le 
personnel a emménagé début novembre dans 
les locaux du Centre culturel.

La mairie principale, au village, n’est plus que 
l’ombre d’elle-même. La plupart des services 
municipaux ont été transférés au Beffroi, aux 
Eguerêts.

On nous dit que cette concentration des 
services est justifiée par la présence de la 
majorité des habitants sur le plateau. Mais 
alors, que faire des bureaux de la mairie du 
village ? Quel gaspillage !

Quel sera le devenir de la Mairie principale ?

Le Village, La Côte des Carrières n’ont plus de 
service public.

La réunion publique du 23 novembre sur 
le projet de requalification du quartier des 
Eguerêts a mis en évidence plusieurs points 
importants.

Lors de la précédente réunion publique, les 
élus avaient affirmé que le projet était figé et 
qu’ils avaient très peu de marge de manœuvre, 
car il avait été approuvé par l’ancienne 
municipalité. Pourtant, miraculeusement, 
face au mécontentement des habitants, ils 
ont pu revoir la hauteur des bâtiments et 
l’espace autour !

Il semble que l’équilibre financier du projet, 
n’est plus atteint selon Cergy Pontoise 
Aménagement.

Les élus ont organisé un grand atelier 
participatif pour recueillir les suggestions 
des habitants, mais les thèmes mis à débat 
se sont limités à des questions de détail, 
telles que la couleur des mobiliers urbains 
ou le type des végétaux. Nous pensons que 
les habitants souhaitent que leur avis soit 
sollicité sur des questions plus importantes, 
telles que la densification du quartier, la place 
des espaces verts et surtout le problème de 
stationnement qui n’est pas réglé.

Les élus du groupe Pour Servir Jouy vous 
souhaitent une très bonne année 2024.

N’hésitez pas à nous contacter : 
pourservirjouy95280@gmail.com

Françoise Cordier, Laurence Jousseaume, 
Frédéric Lippens, Florence Fournier, Fabienne 
Battagliola, Bruno Rodrigues, Marina Harpon

JOUY-LE-MOUTIER  
EN COMMUN 

Cette tribune (légèrement remaniée) aurait 
dû paraître dans le numéro précédent. Nous 
l’avions transmise dans les délais mais elle a 
été égarée pour de mystérieuses raisons.

Depuis 1983, les salaires ne sont plus indexés 
sur l’inflation (SMIC excepté). Quand celle-ci 
s’envole, les prix explosent et c’est nous qui 
payons la facture. La guerre en Ukraine ? Un 
peu mais le FMI rappelle que c’est aujourd’hui 
la hausse des profits des entreprises qui est 
responsable de la moitié de celle des prix.

Le niveau de maltraitance du pays est donc 
monté d’un cran et frappe l’ensemble de 
la société. L’école est impactée par 11% de 
hausse du prix des fournitures scolaires, 
par les difficultés de recrutement (3000 
personnes manquantes au dernier concours 
car plus personne ne veut enseigner dans 
ces conditions), par la vacuité totale du « 
Pacte enseignant » et par des rémunérations 
inférieures de 10% à la moyenne des pays de 
l’OCDE. 

L’inflation frappe aussi les carburants, 
l’énergie et les prix alimentaires. Ces derniers 
ont augmenté de 21% en deux ans. Dans 
la même période, les marges de l’industrie 
agroalimentaire ont progressé de plus de 
70%. C’est cette augmentation qui constitue 
la première cause de celle des prix.  

En septembre, le président des « Restos du 
cœur » a tiré la sonnette d’alarme et lancé 
un appel pour un plan d’urgence alimentaire. 
Si nous, Jocassiens, sommes habitués à 
participer à des collectes alimentaires, voire 
à nous investir dans des associations d’aide 
aux autres (un travail précieux qui doit 
être encouragé), nous voyons bien qu’une 
réponse politique de plus grande ampleur 
est nécessaire : de plus en plus de Français 
souffrent mais une petite minorité en profite 
pour s’enrichir sans complexe. Les privations 
qui s’accumulent pour nous sont en fait des 
profits accumulés par les grandes fortunes du 
pays. Ce pillage est inacceptable !

Alors, que faire ? Déjà, ne nous laissons pas 
diviser, sous divers prétextes, par ceux-là 
mêmes qui profitent de la crise. C’est leur 
discours que nous entendons quand nous 
lisons leurs journaux ou allumons leurs 
chaines télévisées.

Pour une fois, l’espoir vient des États-Unis, 
où les grèves victorieuses se multiplient. 
Des géants de l’automobile, du cinéma, de 
la santé et de l’hôtellerie doivent y accorder 
de grosses augmentations de salaires et de 
nouveaux syndicats se constituent. Par leur 
unité et leur détermination, les travailleurs 
américains nous montrent la voie. Suivons 
leur exemple : la lutte paie.


